
LETTER NUMBER 342 

 

1 1845-02-16 

2 Monsieur le Supérieur de l’Insitution des Joséphites rue du Canal Bruxelles 

 

Loués st. J. M. J. 

 

Monsieur le Supérieur 

J’ai bien examiné votre affaire et nos moyens de vous secourir.  Il est impossible de vous trouver un surveillant.  

Je suis donc forcé de vous dire que si vous le trouvez bon, vous pouvez faire la surveillance avec celui de vos 

chers confrères que vous y croyez le plus capable.  Quant au Professeur, il y a quelque espoir, que Mr Albert 

vous en enverra un.  Si vous n’en recevez pas, avant quelques jours d’ici, vous en concluerez que la chose n’a 

pas été possible.  Vous comprenez aisément qu’on ne réussit que très-difficilement à trouver un sujet dont on 

puisse disposer, et qui soit apte à faire une classe, dont il n’est pas professeur, lorsqu’il ne reste plus que 

quelques semaines avant les vacances, temps où les élèves sont plus difficiles, qu’ils sont plus dissipés et moins 

disposés à s’habituer à un maitre nouvellement venu. 

Je prie le bon Dieu de vous éclairer et de vous donner à vous et à tous vos chers confrères les qualités qui font le 

bon religieux et le bon Maître ou plutôt le vrai ami des enfants que la Providence lui confie. 

Votre tout dévoué Père en J. C. 

Gand 16 fev. 1845 

C. G. Van Crombrugghe 

16 February 1845 

To the Superior of the Josephite Institution, Rue du Canal, Brussels. 

 

 

Praised be Jesus, Mary and Joseph 

 

Dear Superior, 

I have carefully examined your problem and the means we have to help you. It is impossible to find you a 

Housemaster. I have, therefore, to tell you that if you think it a good idea,  you could do the supervision with 

whichever of your dear confreres seems most capable. As for a teacher, there is reason to hope that Mr Albert
1
 

might send you one. If one does not arrive in a few days, you will have to conclude that the idea has been found 

to be impossible. You will readily understand that it is only with the greatest of difficulty that one could find a 

confrere capable of taking a class, whose teacher he was not, when there is only a few weeks left before the 

holidays and the pupils are more difficult, more dissipated and less disposed to getting used to a recently arrived 

teacher. 

I pray the good Lord to enlighten you and to give to you and to all your dear confreres the qualities which make 

a good religious and a good teacher, or rather the true friend of the children whom Providence entrusts to him. 

Your most devoted Father in Jesus Christ, 

Ghent 16 February 1845 

C.G. Van Crombrugghe 

 

 

                                                                 
1 Mr Albert Vandevelde [29], Prefect General. 


